
Définie comme «un système de production qui maintient et 

améliore la santé des sols, des écosystèmes et des per-

sonnes», l’agriculture biologique «s’appuie sur des proces-

sus écologiques, la biodiversité et des cycles adaptés aux 

conditions locales, plutôt que sur l’utilisation d’intrants ayant 

des effets adverses. Elle allie tradition, innovation et science 

au bénéfice de l’environnement commun et promeut des 

relations justes et une bonne qualité de vie pour tous ceux 

qui y sont impliqués»1. 

Les bienfaits de l’agriculture biologique comme modèle de 

développement sont multiples. Elle protège la biodiversité 

tout en contribuant à l’approvisionnement alimentaire mon-

dial de manière équilibrée et durable ;  elle soutient le déve-

loppement économique et social des communautés rurales 

et favorise l’émancipation des femmes ;  elle est aussi nette-

ment meilleure pour la santé des consommateurs et des 

producteurs.  

Actuellement, la majeure partie de la production agricole 

biologique est destinée à l'exportation. Le caractère biolo-

gique d'un produit est garantit aux consommateurs habitant 

loin des lieux de production par des systèmes de certifica-

tion indépendants. Le coût élevé de cette certification 

externe ne la rend pertinente que pour de larges vo-

lumes exportés, excluant de facto un grand nombre de 

petits exploitants agricoles. 

La demande croissante pour les produits biologiques sur les 

marchés intérieurs des pays en développement ouvre toute-

fois de nouvelles opportunités pour les petits exploitants, 

pour autant qu’un processus de certification moins coûteux 

puisse être utilisé. 

 

Basés sur les mêmes idéaux qui, hier, guidaient les pion-

niers de l'agriculture biologique, les systèmes de garantie 

participatifs (SGPs) sont actuellement mis en œuvre dans 

un nombre croissant de pays. Tout comme les systèmes de 

certification externes, les SGPs visent à fournir une garantie 

crédible pour les consommateurs à la recherche de produits 

biologiques. La différence est dans l'approche : la participa-

tion directe des agriculteurs, des consommateurs et d’autres 

parties prenantes dans le processus de vérification. 

IFOAM, la fédération internationale des mouvements d’agri-

culture biologique définit ainsi les SGPs  : « Systèmes 

d’assurance qualité orientés localement, les Systèmes de 

Garantie Participatifs certifient les producteurs via une parti-

cipation active des acteurs concernés et sont construits sur 

une base de confiance, de réseaux et d’échanges de con-

naissances».  

Basés sur des relations directes entre consommateurs et  

producteurs, les SGPs ont un faible coût de participation et 

sont particulièrement adaptés aux filières courtes d’approvi-

sionnement. Cela les rend très accessibles aux petits agri-

culteurs désireux de vendre leurs produits sur le marché 

local. 

Bien que développés localement en fonction des spécificités 

nationales et des contextes culturels, les SGPs présentent 

un certain nombre de caractéristiques communes : un ca-

hier des charges précis, un engagement des producteurs, 

un système et des procédures de gestion documentés, des 

mécanismes de vérification, un logo et un label, ainsi que 

des mesures bien définies en cas de non-conformité. 

Depuis leur lancement, des milliers de producteurs biolo-

giques ont été contrôlés via des SGPs à travers le monde (y 

compris aux États-Unis et en Europe). 

Basés sur des relations directes entre consommateurs et  producteurs, les Systèmes de Garantie  

Participatifs ont un faible coût et sont particulièrement adaptés aux petits producteurs désireux de ven-

dre sur le marché local. 

Raymond Auerbach, Directeur de Rainman Landcare Foundation :  

«Notre approche est fondée sur la gestion des ressources naturelles : la 

production, la protection de l’environnement et l’équité sociale doivent être 

combinés pour le développement durable de l’Afrique». 



 

AOPEB, l’Association des Organisations de Producteurs 

Biologiques de Bolivie, fédère et représente les structures 

paysannes engagées dans la production bio. Depuis no-

vembre 2010, AOPEB pilote un vaste projet de mise en 

place d’un Système de Garantie Participatif à l’échelle na-

tionale, avec pour finalité un accroissement significatif des 

ventes de produits biologiques sur le marché intérieur boli-

vien. Ce programme inclut non 

seulement la formation tech-

nique des producteurs et l’im-

plémentation d’un SGP dans 

leurs organisations, mais aussi 

l’établissement de partenariats 

commerciaux durables dans 

chaque région (avec les collec-

tivités, les né-gociants et les 

transformateurs), ainsi qu’un 

appui technique aux munici-

palités qui s’engagent à soute-

nir les filières biologiques lo-

cales (organisation de foires 

bio, etc.).  

Membre de l’IFOAM, la Rain-

man Landcare Foundation 

(RLF) a pour mission la promo-

tion de l’agriculture biologique en Afrique du Sud.  C’est 

aussi l’organisation nationale de référence pour l’instaura-

tion de Systèmes de Garantie Participatifs. En août 2010, 

elle a initié un projet de SGP destiné à augmenter les 

ventes des fruits et légumes bio locaux, provenant  de trois 

communautés paysannes du KwaZulu Natal. Ce nouveau 

projet suscite un intérêt croissant de la part des autorités 

publiques sud-africaines, qui étudient avec attention le 

potentiel de ce modèle de développement pour d’autres 

communautés du KwaZulu Natal et d’autres provinces du 

pays. 

Les projets tant de l’AOPEB que de la RLF sont financés par 

le Trade for Development Centre de la CTB, l’Agence belge 

de développement.  

Vu leur succès en terme d’accessibilité pour les producteurs 

et de garantie biologique pour les consommateurs, le temps 

est venu de reconnaître les SGPs comme systèmes équiva-

lents au système de contrôle par des organismes tiers. 

Le Réseau intercontinental des 

organisations d’agriculteurs bio-

logiques (Intercontinental Fede-

ration of organic farmer organi-

sations – INOFO), créé en 2008, 

fait campagne en ce sens. 

D’après son président Moisés 

Quispe Quispe, « l’enjeu est 

d’obtenir au niveau des États la 

reconnaissance des systèmes 

de garantie participatifs, non 

seulement pour leur pertinence 

et leur efficacité économique 

mais surtout « sur la base de 

principes sociaux et culturels, 

comme philosophie de vie ». 

En Bolivie, les choses semblent 

aller dans le bon sens. En Fé-

vrier 2012, le ministère bolivien du développement rural et de 

la terre a présenté les standards nationaux pour les SGPs, 

ainsi que le logo officiel. Cela permettra d'identifier facile-

ment les produits biologiques d'origine locale sur  le marché 

intérieur, augmentant ainsi la sensibilisation des consomma-

teurs et donc les opportunités de marché pour les petits pro-

ducteurs. Les SGPs démontrent qu'ils peuvent être un mo-

dèle de développement économique et social durable, au 

bénéfice de tout le monde. 
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Pour plus d’information :  

 

 IFOAM - International Federation of Organic Agriculture Movements http://www.ifoam.org/about_ifoam/standards/pgs.html 

 Agriculture biologique dans les pays en développement. Une opportunité de développement durable ?  une brochure du Trade for Deve-

lopment Centre publiée en 2010. Pour la télécharger: http://www.befair.be/sites/default/files/all-files/brochure/Brochure_bio%5B1%5D.pdf 

 Rainman Landcare Foundation, les circuits courts de l’agriculture bio en Afrique du Sud. Présentation du projet soutenu par le Trade for 

Development Centre, téléchargeable via : http://www.befair.be/sites/default/files/all-files/brochure/15_RAINMAN_FR_3.pdf 

 AOPEB, l’association des producteurs bio de Bolive. Présentation du projet soutenu par le Trade for Development Centre.   

Téléchargement : http://www.befair.be/sites/default/files/all-files/brochure/12_AOPEB_FR_4.pdf  

 

 

AOPEB : “Nous considérons comme essentiel de valoriser les 

cultures locales et de préserver les connaissances traditionnelles qui, 

depuis toujours, respectent la nature et favorisent la gestion durable 

des ressources” 

1.Source : IFOAM - International Federation of Organic Agriculture Movements - www.ifoam.org. 
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